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EN de nombreux textes, Vatican II a désigné l'Eglise
comme « le sacrement universel du salut». Cette for-

I mule remarquable exprime le mystère de l'Eglise d'une
façon nouvelle, en rupture apparente avec la théologie des
siècles précédents, mais en continuité profonde avec la Tra-
dition dans sa sève premiere.

Pourtant, à s'en tenir aux emplois explicites de cette for-
mule dans les textes conciliaires, on risquerait de mutiler
gravement l'enseignement de Vatican II. La notion de sacra-
mentalité est en effet un des axes majeurs de cet enseigne-
ment, et comme une perspective dans laquelle l'ensemble des
textes trouve un éclairage original: de la Constitution sur
la liturgie (art. 2) à Gaudium et Spes, les Pères ont été
constamment guidés par cette intuition.



C'est dire l'intérêt des deux exposés du Père M.-J. Le
Guillou et de l'Abbé H. Denis. Ils apportent une contribu-
tion importante à la réflexion en ce domaine, réflexion qui
devra se poursuivre longtemps encore avant d'épuiser les
richesses vers lesquelles nous oriente Vatican II. Il semble
bien qu'il y ait là une des clefs, ou même la clef, du renou-
veau liturgique. En la négligeant, on réduirait ce renou-
veau à une réforme de cérémonies, alors qu'il remet en cause
la notion même de célébration.

Il est significatif que ces exposés aient été suscités par
une recherche sur le rôle des organismes de la pastorale
liturgique. La Session du C.N.P.L. qui s'est tenue à Alen-
çon du 4 au 7 septembre 1967 est née en effet des questions
que les Commissions diocésaines de pastorale liturgique, qui
connaissent depuis quelques années une vitalité nouvelle, se
posaient sur leur place exacte dans la pastorale d'un dio-
cèse. A partir de problèmes pratiques, on a été amené néces-
sairement à une réflexion doctrinale.Situer « la pastorale
liturgique dans lamission de l'Eglise» — tel était le thème
de la Session — impliquait une recherche à laquelle partici-
pent non seulementceux qui, dans chaque région apostoli-
que, ont la charge de promouvoir cette pastorale liturgique
(responsables diocésains, animateurs de musique sacrée et
d'art sacré, etc), mais aussi des délégués des autres secteurs
de la pastorale. Et cette recherche, avant de se soucier de
modalités pratiques de coordination, devait donner lieu à
une réflexion commune, à partir de l'enseignement du
Concile, sur la signification du sacrement dans le dessein de
Dieu.

La Session d'Alençon a réuni 273 participants, venant de
quatre-vingts diocèses différents. Parmi eux on ne comptait
que 7 religieuses et îï laïcs : ce fut un handicap, et le signe
d'un indispensableélargissement. La Session n'a certes pas
élaboré une doctrine définitive. Mais elle a mieux posé les
questions —- on trouvera plus loin un bilan des questions
posées lors du carrefour initial — et elle a permis certaines
découvertes.

Parallèlement à une recherche doctrinale qui doit se pour-
suivre, il y a lieu d'en tirer les conséquences pratiques.
Dabord en ce qui concerne la composition et l'activité des
Commissions diocésaines de pastorale liturgique: les
réflexions de l'Abbé L. Mougeot, à partir d'une enquête his-
torique, fournissent de précieux points de repère. Ensuite,
et surtout, pensons-nous, quant à la situation de la liturgie
dans les divers organismes qui se mettent en place à tous



les échelons: conseil presbytéral, conseil de pastorale, etc.
Peut-être faudrait-il dire que plus l'Eglise est dans une situa-
tion de diaspora, plus elle reconnaît la valeur et l'autonomie
relative des réalités humaines, plus elle reprend conscience
de sa mission première d'évangélisation, plus elle développe
une éducation de la foi qui éclaire l'ensemble de la vie, plus,
de ce fait même, le sacrement lui est nécessaire, comme si-
gne original de l'Eglise de Jésus-Christ. A tous les respon-
sables de s'en convaincre, chacun à leur place, afin que soit
assurée l'unité de la pastorale dans la diversité des tâches.
L'enjeu est d'importance.

Outre les conférences données à la Session d'Alençon, on
trouvera dans ce cahier une présentation des trois nouveaux
lectionnaires français pour le mariage, les funérailles et la
confirmation. La publication de ces nouveaux lectionnaires
est un événement important, non seulement parce que,
conformément à l'art. 35 de la Constitution sur la liturgie,
elle permet « une lecture de la Sainte Ecriture plus abon-
dante, plus variée et mieux adaptée» en des circonstances
majeures de la vie chrétienne, mais aussi parce qu'elle offre
aux célébrants et aux fidèles eux-mêmes la possibilité de
choisir librement entre un grand nombre de textes. Les
« guides de lecture» proposés ici aideront à choisir ces
textes en connaissance de cause et à en tirer le meilleur
parti possible.

Enfin, poursuivant la confrontation entre liturgie et scien-
ces humaines que nous avions commencée dans le cahier 91
de La Maison-Dieu nous publions les principaux passagesd'un débat entre liturgistes, sociologues et psychologues.
Nous comptons bien, d'ailleurs, ne pas en rester là.
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